
lui étaient confiées, pasteur plein de miséricorde pour les pau-
vres pécheurs, prétre d'une dévotion admirable envers Notre-
Seigneur et sa sainte Mère, le Père Goffiné, apprit par les rudes.
et nombieuses expériences de son long ministère qu'un bon
livre est un puissant instrument de bien. Mais il voulait un livre
qui pût répondre aux besoins variés de la société où il vivait,
un livre qui dissifât les préjugés de l'igi1orance religieuse, plus
communs aujourdh'ui encore que de son tenpsqui servît de guide
aux âmes désireuses d'avancer dans les voies austères de la piété,
lui mît à la portée des fidèles les plus belles prières de notre

incomparable liturgie calhelique et qui donnerait la réponse de
la foi et du bon sens aux objections les plus répandues de l'héré-
sic et de l'incrédulité.

De là, le plan de son admirable manuel qui renferme un eu %o-
loge composé de textes liturgiques, un développement clair,
méthodique et concis de l'ensemble de la dictrine catholique,
d<s méditations sur les épitres et les évangiles de l'année, des
élévations sur la vie des saints dont les fê-es sont le plus en hon-
iieur dans le peuple, et enfin des aspirations, des oraisons pro-

pues à exciter la piété on à consoler les âmes brisées par les luttes
incessantes de la vie. Et toutes ces richesses spirituelles, le Père
Gofliné sut les condenser dans un manuel, c'est-à-dire dans un
volume dont le format dépasse à peine celui d'un paroissien com-
plet ordinaire, dans un de ces livres qu'on peut porter à la main,
et que l'on tient à avoir continuellement sous la. main. Il n'est donc
point étonnant qu'un tel chef-d'ouvre se soit promptement
répandu dans toute l'Allemagne, où il est devenu le trésor et
tomme la bibliothèque religieuse de toutes les familles chré-
tie nnes.

Mais les payS de langue française l'ignoreraient peut-ètre
encore, si, il y a quelque trente années, Dom Placide Moura,
moine de l'antique et vénérable abbaye cistercienne d'Hauterive,
hélas ! maintenant supprimée, n'en eût entrepris la traduction.

Voilà donc une" nouvelle édition à répandre parmi nos popula-
tions catholiques. Nous croyons que le moment est bien choisi.

Les travaux immortels de Dom Guéranger et d- tant d'autres
prétres ont révélé les magnifiques trésors contenus dans nos
cérémonies et dans nos prières. On sent le besoin de mettre de
Ilus en plus les fidèles en communication intime avec l'espritdn

la litur;.c. On est las de tant de p-ières fades et sentimentales
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